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Le projet faim (THP) – Suisse

Action de Noël

Cherchez-vous des idées de cadeau pour Noël ? Un cadeau original et qui dure ? 
Soutenez nos épicentres en Afrique ! Aujourd’hui, 1,8 million d’habitants de l’Afrique rurale ont accès aux 
fruits des activités du Projet Faim, des installations que les populations locales aident à développer et exploi-
tent en prenant en charge des programmes concernant, par exemple, les semences, le stockage des récoltes, 
les centres de soin, l’alphabétisation ou la microfinance. Grâce à votre soutien, vous permettez aux personnes 
touchées par la faim chronique de développer leur potentiel. Quoi de mieux que d’offrir une contribution à 
un monde où la faim chronique n’existe plus ?
Pour cela, faites un don au Projet Faim Suisse au nom de la personne à qui vous souhaitez dédié cette con-
tribution. Envoyez-nous jusqu’au 17 décembre (date de réception) par email, courrier ou téléphone (voir les 
coordonnées ci-dessous) l’adresse de cette personne ainsi que le montant de votre don. Nous lui enverrons une 
carte de remerciement personnalisée dans laquelle nous l’informons de votre geste. Nous pouvons également 
vous envoyer cette carte, pour que vous puissiez lui remettre en main propre. 
Les données de la personne de votre choix seront utilisées uniquement pour la carte de remerciement et ne 
seront pas enregistrées dans notre banque de données.
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Laxmi Devi est, depuis 2011, présidente du Gram Panchayat (conseil de village) au  West Ramnath Dhamauli, Bihar. «En 
2006 je me suis présentée pour la première fois et j’ai été élue comme députée au Panchayat. Lors de ma réélection, j’ai 
postulé pour la présidence. Je suis strictement contre les jeux de pouvoir en politique. Certains me disent, si tu donnes 
de l’argent ou offre du schnaps alors tu gagneras les élections. Cela contredit mes valeurs et je suis contente d’avoir été 
élue sans avoir eu recours à ces méthodes.»
La décision de rentrer dans la politique n’a pas été facile pour Laxmi. 
Cela a créé des conflits avec sa famille et elle a été soumise à des pres-
sions. Cependant sa décision était prise, elle souhaitait renforcer l’in-
fluence des femmes lors des rassemblements communaux, les Gram 
Sabhas. Elle a fait du porte à porte pour inciter les femmes à participer 
aux rassemblements. Il était clair pour Laxmi que seulement celles qui 
participaient auraient une influence sur les décisions politiques. Laxmi 
se bat particulièrement contre la corruption lors de la distribution des 
aides gouvernementales. 
Lors de son premier mandat, elle s’est concentrée sur des activités 
dans les domaines de la santé et de l’éducation. Elle s’est battue pour 
que les filles puissent aller à l’école et contre les mariages précoces. 
Elle s’est occupée de faire fonctionner la prise en charge médicale des 
enfants et de leur mère dans les centres spécialisés, les centres Angan-
wadi. 
Pendant son deuxième mandat elle s’occupe particulièrement de la santé des femmes. Elle informe et promeut l’accès 
aux moyens de contraception. Laxmi dit : «Lorsque je me suis mariée, les plus âgés m’ont dit, tu dois porter le voile. 
Je me suis soumise à ces traditions dépassées. Maintenant, après presque dix ans en politique, même les plus âgés 
trouvent normal que je ne porte pas le voile. Ils m’acceptent comme dirigeante. Je souhaite dire par là que les normes 
changent quand les femmes interviennent dans le domaine public et prennent en charge des mandats.» 

Histoire d’une partenaire en Inde

Initiative du Projet Faim en Afrique contre Ebola

Le Projet Faim – Actualités du monde entier

Bien qu’aucun des pays programmes du Projet Faim n’ait été touché par Ebola (à l’exception du Sénégal dont le seul 
cas a rapidement été pris en charge), THP a, dans les pays d’Afrique de l’Ouest où nous sommes présents, le Bénin, 
le Burkina Faso, le Ghana et le Sénégal, mis en place des mesures de sensibilisation. Les animateurs des épicentres 
sont formés par des employés de santé gouvernementaux sur les questions touchant au virus Ebola et transmettent 
ce savoir aux habitants des épicentres. En plus de l’information des partenaires sur les voies de contamination, les 
mesures de protection et les symptômes de la maladie, les mesures suivantes ont été mises en place pour éviter que 
l’épidémie d’Ebola ne se propage aux épicentres :

1. Lavage des mains régulier

2. Ne pas se serrer les mains pour se dire bonjour

3. Sensibilisation à Ebola par photos et images 

4. Surveillance des cas suspects et transfert aux centres de soins pour évaluation et / ou prise en charge. 

Les gouvernements du Bénin, du Burkina Faso, du Ghana et du Sénégal ont mis en place des mesures de grande 
envergure en instaurant des postes de contrôle aux frontières afin d’empêcher des personnes présentant des sym-
ptômes d’Ebola de rentrer dans leur pays mais également afin de les prendre en charge médicalement.


